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EDITORIAL 
 

 

NOTRE-DAME DE MISERICORDE ! 
 
Bien chers frères, 
  
Il est des jours où le titre de « frères » que nous nous adressons dans la 

foi, et avec charité, brille d’un éclat spécifique. Notre fraternité spirituelle est 
visible aujourd’hui car nous sommes réunis pour chanter les louanges de notre 
mère commune. Vous êtes toute belle ô notre Mère ; et votre beauté 
s’enracine au fond d’une âme pure : la tâche originelle n’est pas en vous, elle 
ne l’a jamais été ; et aucun péché n’a jamais souillé votre splendeur. Vous êtes 
sans nul doute la reine de toute créature car en vous jamais l’image de Dieu 
n’a été ternie. C’est donc une immense joie pour chacun d’entre nous, une 
émotion d’enfants, que d’avoir une mère si belle ! 

 
La beauté de notre Mère est en outre la plus sublime révélation de la 

Miséricorde Divine pour les hommes. Dieu est Miséricorde car son cœur se 
penche sur notre misère non pour s’y complaire mais pour en tirer des abîmes 
de grâce. Voilà une autre cause de joie en ce jour, où avec toute l’Eglise, 
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autour du Saint-Père, nous ouvrons l’année de la Miséricorde. En effet, ce que 
nous sommes appelés à célébrer et à vivre durant cette année, se dévoile en 
Marie de deux manières : 

- Elle est elle-même un fruit de la Miséricorde. 
- Et elle est nous la communique. 

 
Marie est un fruit de l’amour Miséricordieux, car Dieu s’est choisi, 

dans l’œuvre de l’Incarnation Rédemptrice, ce qu’il y avait de plus pauvre et de 
plus humble : une jeune vierge de Nazareth, ce village de Galilée dont on se 
demandait ce qu’il pouvait sortir de bon. Marie est un fruit de la Miséricorde 
car, sans aucun mérite, elle a été choisie, choyée de toute éternité, pour être la 
Mère de Dieu. Sa beauté immaculée prend sa source dans cette divine 
élection. Voyons avec reconnaissance la Miséricorde à l’œuvre en elle : tous 
ses privilèges, toutes ses grâces, toutes ses actions, tout en elle est de Dieu ; et 
parce qu’elle en a conscience, elle peut dire : « je suis la servante du Seigneur, 
qu’il me soit fait selon sa parole ». De même, notre baptême et notre vocation 
à la sainteté sont en nous des effets de la Miséricorde, auxquels il faut 
correspondre, comme Marie, avec humilité et amour. 

 
Marie est enfin le moyen privilégié pour nous communiquer la 

Miséricorde divine. Nous, si pauvres et si faibles, pourrions être apeurés ou 
pusillanimes à l’idée d’entrer dans une relation d’amour avec Dieu : Il est si 
grand, si Puissant. Mais pourrions-nous avoir peur ou douter d’une mère ?! 
Marie nous fait approcher de Dieu avec une infinie confiance. Elle nous dit : 
mes enfants, ne doutez pas de l’amour de Dieu, laissez-moi vous mener à Lui 
puisque vous voyez ce qu’il a fait en moi. Avec elle, l’Esprit-Saint nous 
prendra sous son ombre, et vivifiera nos âmes chancelantes. Toutes les 
Miséricordes de Dieu nous viennent ainsi par Marie, Mère de la Miséricorde et 
Mère de la divine grâce. 

 
Il est donc juste, doux et consolant de redire les paroles de saint 

Bernard : « Si surgissent en toi les vents des tentations, si tu navigues parmi les 
écueils des épreuves, regarde l’étoile, appelle Marie. Si tu es ballotté sur les 
vagues de l’insolence et de l’ambition, du dénigrement ou de la jalousie, 
regarde l’étoile, appelle Marie. Si la colère, l’avarice ou les désirs de la chair 
secouent l’esquif de ton âme, regarde vers Marie. Si, troublé par la démesure 
de tes crimes, confus par l’infection de ta conscience, terrifié par l’horreur du 
jugement, tu commences à sombrer dans le gouffre de la tristesse, l’abîme du 
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désespoir, pense à Marie. Dans les dangers, les angoisses, les incertitudes, 
pense à Marie, appelle Marie. Qu’elle ne s’éloigne pas de ton cœur. » 

 
Que l’Immaculée Conception rassemble et protège tous ses enfants : 

enfants de la Miséricorde, fils de l’Eglise, frères de France, et de sa cité 
lyonnaise.  

 
Abbé Benoît de Giacomoni, fssp 

(Sermon prononcé le 8 décembre) 
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CONTE DE NOEL 
L’ENFANT QUI VOULAIT RESTER DANS LA 

CRECHE 
 

C’était un enfant perdu, un orphelin. Le curé du village l’avait recueilli 
et l’élevait comme un fils. Il allait volontiers à l’église le dimanche, comme 
d’ailleurs toute la paroisse en ces temps de chrétienté !  

 
Un jour il fut touché par un beau sermon du curé. Le digne pasteur 

expliquait que Jésus aimait ceux qui restaient auprès de Lui ; alors cette âme 
simple imagina une grande chose, devinerez vous laquelle ? 

 
Il voulu rester dans la crèche toute la nuit de Noël ! 
 
C’était bien facile… Le curé prenait de l’âge et se couchait tôt. Après 

la messe de minuit, il partait vite prendre son repos pour se préparer à la 
première messe matinale du lendemain, la messe de l’aurore. 

 
A la fin de la messe, alors que tout le monde se levait, il se cacha dans 

le confessionnal, et il attendit. 
 
Au bout d’un moment, plus un bruit, le sacristain avait rangé l’autel et 

fermé la lourde porte. Plus rien ne bougeait dans l’église, juste un peu de 
fumée s’échappait des cierges éteints. 

 
L’enfant se lève, frotte une allumette et allume une bougie ; il 

s’approche de la crèche, dépose son lumignon et prie devant l’enfant nouveau-
né. 

 
Tout à coup, tout se met à bouger avec grâce et dignité. Le bœuf 

respire fortement et l’âne cligne des yeux. Les anges virevoltent dans l’espace 
chantant de sublimes mélodies comme on peut en entendre dans le ciel. Les 
moutons des bergers gambadent follement alentour. Saint Joseph, à son 
habitude, balaye la crèche en silence. Et Marie se tourne vers l’Enfant, l’invite 
à s’approcher de Jésus et à le prendre dans ses bras. 
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Sitôt dit, sitôt fait ! L’enfant prend le poupon et le contemple, ravi de 
bonheur ! 

 
Au petit matin, on ouvre l’église, et le curé et quelques braves 

paroissiens trouvent dans la crèche l’enfant endormi tenant dans ses bras 
l’Enfant-Jésus. 

 
A peine réveillé, il raconte ce qu’il a vu en cette nuit, la sainte famille, 

les anges ! 
 
Tous hochent la tête : « Mon pauvre ami tu t’es endormi et tu a rêvé 

tout cela ! » 
 
L’enfant ne répond pas. La tête dans ses pensées, il regagne la cure 

pour prendre son déjeuner. 
 
Les grandes personnes ont toujours raison… mais cependant aucune 

ne pouvait expliquer pourquoi, au milieu de la paille de la crèche, des paillettes 
d’or brillaient par milliers…  
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ORDO LITURGIQUE 
Décembre 2015 

 
Lundi 7 Décembre : St Ambroise, évêque, confesseur et docteur, 3ème classe 
blanc. 
 

Mardi 8 Décembre 
Immaculée Conception de la Très Sainte Vierge, 1ère classe, blanc 

 
Mercredi 9 Décembre : de la férie, 3ème classe, violet. 
Jeudi 10 Décembre : de la férie, 3ème classe, violet. 
Vendredi 11 Décembre : St Damase 1er, pape et confesseur, 3ème classe, 
blanc. 
Samedi 12 Décembre : de la férie, 3ème classe, violet. 
 

Dimanche 13 Décembre 
Troisième Dimanche de l’Avent, 1ère classe, violet/rose 

 
Lundi 14 Décembre : de la férie, 3ème classe, violet. 
Mardi 15 Décembre : de la férie, 3ème classe, violet. 
Mercredi 16 Décembre : Mercredi des Quatre-temps d’Hiver, 2ème classe, 
violet. 
Jeudi 17 Décembre : de la férie, 2ème classe, violet. 
Vendredi 18 Décembre : Vendredi des Quatre-temps d’Hiver, 2ème classe, 
violet. 
Samedi 19 Décembre : Samedi des Quatre-temps d’Hiver, 2ème classe, violet. 
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Dimanche 20 Décembre 

Quatrième Dimanche de l’Avent, 2ème classe, violet 
 
Lundi 21 Décembre : St Thomas, apôtre, 2ème classe, rouge. 
Mardi 22 Décembre : de la férie, 2ème classe, violet. 
Mercredi 23 Décembre : de la férie, 2ème classe, violet. 
Jeudi 24 Décembre : Vigile de Noël, 1ère classe, violet. 
 

Vendredi 25 Décembre 
Nativité de Notre Seigneur, 1ère classe, blanc 

 
Samedi 26 Décembre : St Etienne, diacre et premier martyr, 2ème classe, 
rouge. 
 

Dimanche 27 Décembre 
Dimanche dans l’octave de la Nativité, 2ème classe, blanc 

 
Lundi 28 Décembre : Sts Innocents, martyrs, 2ème classe, rouge. 
Mardi 29 Décembre : de la férie (dans l’Octave de Noël), 2ème classe, blanc. 
Mercredi 30 Décembre : de la férie (dans l’Octave de Noël), 2ème classe, 
blanc. 
Jeudi 31 Décembre : de la férie (dans l’Octave de Noël), 2ème classe, blanc. 
Vendredi 1er Janvier : Octave de la Nativité de Notre Seigneur, 1ère classe, 
blanc. 
Samedi 2 Janvier : De la Sainte Vierge (vultum tuum), 4ème classe, blanc. 
 

Dimanche 3 Janvier 
Fête du Saint Nom de Jésus, 2ème classe, blanc 
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LES ŒUVRES DE MISERICORDE 
 
Le 8 décembre, notre Saint-Père le pape ouvrait une Année sainte 

extraordinaire, consacrée à la Miséricorde. Plus que jamais, la Miséricorde est 
d’une grande nécessité dans un monde qui s’enfonce de plus en plus dans le 
chaos du péché et du désespoir. Il est donc urgent de proclamer aux âmes la 
Miséricorde divine !   

Mais « pas de Miséricorde sans justice ni vérité » nous prévient le pape ! La 
Miséricorde ne consiste donc pas à pardonner en relativisant la gravité du 
péché sous prétexte de la Bonté de Dieu et de l’amour que l’on doit avoir 
pour le pécheur ! La Miséricorde est un cœur qui se penche vers la misère !  

D’une certaine façon la Miséricorde est la plus haute manière d’exercer 
la charité fraternelle. Et les actes extérieurs de la charité intérieure, ce sont les 
œuvres de Miséricorde. Profitons donc de cette année pour nous rappeler ce 
que sont, justement, les œuvres de Miséricorde. 

 
Définition des œuvres de miséricorde : ce sont toutes les actions 

charitables par lesquelles nous venons en aide à notre prochain dans ses 
nécessités corporelles et spirituelles. 

 
Les œuvres de miséricorde : il existe 7 œuvres de miséricorde 

corporelle qui sont :  
1. donner à manger à ceux qui ont faim ; 
2. donner à boire à ceux qui ont soif ; 

3. vêtir ceux qui sont nus ; 
4. abriter les sans abris et les étrangers ; 
5. visiter les infirmes ; 
6. visiter les prisonniers ; 
7. ensevelir les morts.  

 
Il y a aussi, 7 œuvres de miséricorde spirituelle : 

1. conseiller ceux qui en ont besoin;  
2. instruire les ignorants ;  
3. exhorter les pécheurs ; 
4. consoler les affligés ; 
5. pardonner les offenses ; 
6. supporter patiemment les personnes ennuyeuses ; 
7. prier Dieu pour les vivants et les morts. 
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Quelques principes généraux qui vous permettront de vous donner 

aux œuvres de miséricorde, selon Dieu :  
 
Il s’agit de vous mettre au service de vos frères pour leur vrai bien, 

leur vraie destinée, la vie de Dieu en eux. Travailler, par tous les moyens en 
votre pouvoir, à leur salut, c’est s’engager tout entier dans l’apostolat qui est 
l’œuvre première et fondamentale de la charité fraternelle. 

 
Cette charité s’efforce donc aussi de procurer à nos frères tous les 

autres biens, mais dans l’exacte mesure où ces biens servent vraiment à la vie 
de Dieu en eux et sont pour eux, des chemins pour s’orienter vers le Ciel : il 
vous faut donc nourrir, vêtir, loger, visiter, instruire, conseiller, dénoncer 
l’erreur, le mal, etc. 

 
Attention, cependant, à la grave erreur qui serait de se complaire 

envers le péché et l’erreur, au nom d’une soi-disant charité fraternelle ! Il vous 
faut avoir une sainte haine du péché, de l’erreur, car ils sont, pour nos frères 
que nous aimons, le plus grand mal.  

Deux écueils à éviter par conséquent : 
- Sous prétexte d’amour des pécheurs et de ceux qui sont dans l’erreur, 

en arriver à aimer leur péché et leur erreur.  
- Sous prétexte de combattre le péché et l’erreur, de combattre les 

pécheurs et ceux qui sont dans l’erreur. 
 
En résumé, l’authentique charité fraternelle est celle qui tend toujours 

à tirer du péché et de l’erreur, quitte à troubler pour cela la tranquillité de ceux 
qui s’y sont installés.  

 
Chacun de vous doit discerner quelles œuvres de miséricorde lui 

incombent selon des critères comme : l’âge, l’éducation, la situation et les 
conditions de vie, le milieu social dans lequel il vit, sa vocation particulière, ses 
compétences physiques, intellectuelles, etc.  
 

Pour illustrer ceci, voici deux exemples très simples : 
- Un jeune étudiant ne pourra pas forcément aider financièrement une 

famille pauvre, mais il sera capable de se former spirituellement et 
doctrinalement en s’inscrivant à un cercle d’étude. 
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- Une mère de famille nombreuse pourra difficilement aller soigner les 
malades d’un hôpital voisin, mais elle est appelée à donner à ses 
enfants, un bon catéchisme et leur apprendre à prier. 
 
Lorsqu’on assume un engagement personnel, c’est à la condition d’être 

parfois outragé par beaucoup, en tous lieux et de toutes les manières : les 
Apôtres n’étaient-ils pas « tout heureux d’avoir été jugés dignes de subir des outrages » 
(Act. V, 41) pour le Nom de Jésus ?  

 
Souvenons-nous enfin, que nos œuvres sont destinées à amener les 

hommes vers l’Église ; que le grand principe à suivre est celui-ci : « Unité dans 
le nécessaire, liberté dans le doute, en toutes choses la charité ». En effet, les moyens 
employés, les œuvres accomplies n’ont aucune efficacité par eux-mêmes ; 
toute leur fécondité dépendra de leur union vitale avec Notre-Seigneur Jésus- 
Christ. 

 
« Conduisez-vous en enfants de lumière... Discernez ce qui plaît au Seigneur et ne 

prenez aucune part aux œuvres stériles des ténèbres » (Eph. 5, 8).  
 
Ayant devant les yeux l’affrontement dramatique entre la « culture de 

vie » et la « culture de mort », l’Église, Mère et Maîtresse de Vérité, se 
préoccupe du déclin de nombreuses valeurs fondamentales constituant un 
bien incontestable, non seulement de la morale chrétienne, mais simplement 
de la morale humaine : respect de la vie humaine, depuis le moment de la 
conception jusqu’au moment de la mort naturelle ; respect pour le mariage 
dans son unité indissoluble, respect de la stabilité de la famille etc. Ajoutons à 
cela, la crise de la vérité dans les relations humaines, l’irresponsabilité dans la 
parole, l’utilitarisme, la diminution ou même l’oubli du sens du bien commun 
authentique si souvent sacrifié.  

 
Enfin, la désacralisation qui amène l’homme et la société, à ne plus 

rien reconnaître de « sacré » et qui les achemine inévitablement vers la 
décadence morale (cf. Encyclique de Jean-Paul II, Dives in misericordia, 30 nov. 
1980, n° 12, p. 81sq. Éditions Tequi).  

 
C’est donc un appel à l’action, à la pratique de ce que l’on appelle les 

œuvres de miséricorde ; voici ce qu’elles peuvent être, pour vous, dans le concret.  
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A.- Œuvres de miséricorde corporelle  
 

- Nourriture - Boisson - Vêtement : c’est le premier degré mentionné 
explicitement par l’Évangile : ouvrez les yeux autour de vous et procurez ce 
nécessaire à ceux qui en manquent. Vous montrerez ainsi que la chrétien fait 
effort et se renonce lui-même pour lutter contre l’avarice, le matérialisme, le 
superflu, le scandale du luxe ; qu’il est au service de ceux qui sont dans la 
misère (ex. : donner 1 an de sa vie au service des orphelins du Brésil, etc.)  

 
- « Soyez zélés pour l’hospitalité » (Rom., XII, 3) : une attitude importante 

de la charité fraternelle est l’accueil. Par l’accueil matériel, on voit en chaque 
homme un homme et un fils de Dieu, on se donne tout entier à lui, selon ses 
possibilités, avec ses biens matériels, sa maison, son temps, son dévouement. 
Pensez aux « blessés de la vie » aujourd’hui : les mères en difficultés, les 
divorces subis, les enfants rejetés ou abandonnés, les personnes en dépression, 
etc...  

 
- Visiter, aider ceux qui sont faibles : un devoir qui est très négligé 

aujourd’hui, la visite des malades et de tous ceux qui souffrent. Un chrétien ne 
peut laisser les malades de sa famille, de son entourage, sans lui faire une 
visite, sans trouver les moyens pour leur apporter son aide. Certains ne 
renoncent-ils pas à aller visiter les malades (y compris les personnes atteintes 
du sida, etc...) par peur, par crainte de la contagion, par horreur du spectacle 
parfois rebutant ? Surtout, la vie étant don de Dieu, nous devons protéger la 
vie menacée, aujourd’hui en particulier celle de l’enfant à naître ; comment ? 
Faites ce que vous pouvez par un engagement personnel : marches pour la 
vie ; prières publiques et privées ; diffusion de tracts ; aide financière aux 
mouvements pro-vie, etc... 

 
 
B - Œuvres de miséricorde spirituelle  
 
- Conseiller ceux qui en ont besoin ; instruire les ignorants; exhorter les pécheurs : 

la charité fraternelle demande aussi d’avoir un esprit social ; le dévouement, 
non seulement au bien des autres, mais aussi, au bien commun de toutes les 
sociétés auxquelles nous pouvons appartenir (famille, profession, village, 
patrie...). Vous devez avoir le zèle de ce bien et y subordonner toujours vos 
intérêts particuliers parfois égoïstes ou individualistes.  
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Voici diverses manières de pratiquer ces œuvres : 
- si vous êtes adolescents, vous pouvez entrer dans les mouvements de 

jeunesse catholique (Scoutisme, etc…) 
- Si vous êtes étudiants, vous devez acquérir une formation spirituelle 

et doctrinale en matière philosophique, morale, théologique, culturelle, 
littéraire. 

- Si vous êtes parents, jeunes mariés, pensez à votre rôle indispensable, 
à la place si essentielle de la famille dans l’Église et la Société (peut-être en 
devenant membre de Domus christiani, etc…) 

Sainte Catherine de Sienne disait : « Plus on connaît la vérité, plus on ressent 
une peine, une intolérable douleur de voir Dieu offensé ».  

Pour chacun d’entre vous, à sa mesure et selon ses qualités, il y a 
diverses formes d’œuvres : enseignement, livres, articles, réunions, 
conversations, lettres… et pour tous ceux qui en sont capables, c’est une 
œuvre admirable et importante que de communiquer sa science, son savoir au 
profit des autres. Partout où vous pourrez, soyez chrétiens et conseillez, 
enseignez la morale chrétienne, la protection de la vie, de la famille, de la 
pureté. Si vous vous formez vous-mêmes, alors vous pourrez également aider 
et protéger les autres contre la désinformation, vous arriverez à les conduire à 
l’enseignement de l’Église, Maîtresse de Vérité !  

Certains d’entre vous sont aussi appelés à prendre part dans la vie 
publique, à discerner quels sont les quelques rares politiques qui restent 
cohérents avec la doctrine sociale de l’Église. Ayez aussi à cœur de vous 
montrer catholiques, des catholiques qui parlent de leur foi ouvertement, mais 
avec cette douce humilité qui prouve qu’on est pénétré de la vie du Christ. Ne 
soyez pas gens de beaucoup de paroles et de peu d’action !  

 
- Consoler les affligés : c’est trouver les moyens pour apporter son aide à 

tous ceux qu’on connaît et qui se trouvent dans quelque malheur ou affliction. 
C’est leur apporter la présence de notre amitié, de porter avec eux leurs 
souffrances.  

Par exemple, soutenir un ami qui chancelle, l’aider à découvrir des 
perspectives nouvelles en lui parlant de sa vocation chrétienne, de ses dons ; 
en lui redonnant l’espérance malgré une vie brisée. Si l’on faisait tout cela, les 
journaux relateraient-ils autant de suicides... ?  

 
- Pardonner les offenses ; supporter les autres : Allons jusqu’au pardon des 

injures parce que Dieu a pardonné dans le Christ. Acceptons en silence les 



 

13 

déceptions, les incompréhensions, les dédains et rappelons-nous que, nous 
aussi, nous avons donné des désillusions à notre prochain. Donc, 
bienveillance, support mutuel. 

La charité exclut aussi l’irritation, les revendications et contestations 
systématiques. Il faut apprendre à respecter la règle évangélique de ne pas 
juger nos frères : par des jugements téméraires sans fondement, on vole au 
prochain sa bonne réputation ; or, pécheur comme lui, nous sommes comme 
lui et avec lui, les heureux bénéficiaires de la miséricorde de Dieu. Apprenons 
également à ne pas nous plaindre. Cherchons l’accord avec les autres, 
travaillons dans notre milieu de vie à faire toujours œuvre de paix, à combattre 
les divisions et à éviter les querelles, à rester dans une parfaite unité dans la 
soumission sincère à l’autorité de l’Eglise, etc...  

 
- Prier Dieu pour les vivants et les morts : c’est le sommet des œuvres de 

miséricorde. Pensez-vous assez que vous devez être tout donnés à l’apostolat 
de la prière ? Le salut et la sanctification des âmes ne peuvent être, en effet, 
l’œuvre que de la grâce Rédemptrice de Jésus-Christ : c’est elle que vous 
demandez par la prière. Ne limitons pas celle-ci à nos seuls besoins 
personnels, mais étendons-la aux besoins de toute l’Église, de nos patries, de 
nos familles.  

 
Savons-nous, d’autre part, qu’à la Messe, c’est le sacrifice même de la 

Croix duquel découle toute grâce qui est offert ? Y assistons-nous de temps en 
temps en semaine ? Y sommes-nous offerts avec Jésus ? Sommes-nous 
prompts à demander des messes pour les nécessités d’une personne dans le 
besoin, la conversion de telle autre, le repos de l’âme d’un proche parti dans 
son Eternité ? etc...  

 
Un conseil de choix : ne veuillez pas prolonger vos activités, même 

bonnes et méritoires, en écourtant votre prière !  
 
 
Conclusion  
 
Nous avons tâché de présenter, de proposer, de vous inviter à mettre 

en pratique les œuvres de miséricorde. En somme, cela revient à se garder, par 
cette générosité au service des autres, de l’esprit du monde qu’on peut définir 
comme étant tout ce qui l’oppose à l’esprit de l’Evangile. L’esprit du monde 
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porte les hommes à chercher en eux-mêmes leur propre fin, à conquérir leur 
bonheur dans des satisfactions purement égoïstes et temporelles, la hiérarchie 
des valeurs fondamentales étant faussée par suite du refus ou du simple oubli 
de Dieu, notre fin dernière.  

 
Comment donc aimeriez-vous un milieu de vie ou de travail, si ses 

institutions, son atmosphère, sont tout imprégnées de l’esprit du monde 
opposé à Jésus-Christ ?  

 
La vraie christianisation du milieu, de l’ordre temporel, revient à 

changer cette atmosphère étouffante en éliminant tout ce qui est reniement de 
Dieu, violation des droits de Dieu, égoïsme, recherche exclusive du bonheur 
temporel. Dès aujourd’hui, vous êtes appelés à expulser l’esprit du monde en y 
infusant l’esprit de l’Évangile, chacun à sa place, chacun selon ses moyens, 
chacun selon l’engagement auquel Dieu l’appelle : il s’agit pour vous, dans le 
concret de vos vies, par les œuvres de miséricorde, de mettre en avant le vrai 
bonheur de l’homme par la recherche primordiale de la gloire de Dieu, de la 
vie dans le monde sans être du monde, de la vie dans le Christ « pour la gloire du 
Père » (Rom. VI, 4) !  

 
AHM 
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NEUVAINE PREPARATOIRE DE NOËL 
AU PETIT ROI DE GRACE DE BEAUNE 

 
Le « Petit Roi de Grâce », est l’un des quatre principaux « Enfant-Jésus » miraculeux 

avec le Santo Bambino de Rome, l’Enfant-Jésus de Prague et le Bon Jésus de Braga au Portugal. 
Cette statuette de bois, haute de 58 cm, peinte et articulée, peut être habillée de vêtements somptueux 
venus des quatre coins du monde. La dévotion au Petit Roi de Grâce se propagea très rapidement et 
son rayonnement se manifesta spécialement pour les accouchements difficiles, la guérison des nouveaux 
nés, les procès, les mariages, les vocations, les « bonnes morts ».  De nombreux témoignages nous 
prouvent qu’Il continue encore aujourd’hui, comme au XVIIème siècle, sa mission de Miséricorde et 
de protection, comme l’assurait la Vénérable Marguerite du Saint-Sacrement : « Une paille de Sa 
Crèche, une bandelette de Ses langes, c’est assez pour tenir en respect les ennemis.»  

 

« Puise dans les trésors de mon enfance, je ne refuserai rien à tes prières. » 
 

« Plus vous m’honorerez, plus je vous comblerai de faveurs. » 
 

Début de la neuvaine le 17 décembre 
 

Pater, Ave, Gloria. 
 
Saint Enfant-Jésus, je viens à vous, 
Saint Enfant-Jésus, regardez-moi, 
Saint Enfant-Jésus, écoutez-moi, 
Saint Enfant-Jésus, j’ai foi en vous. 
Rendez mon cœur doux et humble, comme le vôtre, 
Pur et innocent, comme le vôtre, 
Obéissant et confiant, comme le vôtre, 
Généreux et patient, comme le vôtre. 
Détachez-moi de tout ce qui m’éloigne de vous 
Et attirez-moi tout à vous. 
Que je vive comme vous et pour vous, 
Dans la simplicité et la persévérance 
Les joies et les épreuves de cette vie, 
Pour vivre dans votre gloire, au Ciel avec Vous. 
 

O Jésus, soyez le Roi de nos cœurs et notre 
Sauveur maintenant et à l’heure de notre mort. 
 

Ainsi soit-il.  
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NATIVITE  
DE  

NOTRE-SEIGNEUR JESUS-CHRIST 
 

 

OFFICES EN LA COLLEGIALE SAINT-JUST 
 
 
 

Jeudi 24 décembre : 
 

 9h00 : Messe chantée de la Vigile de Noël.           
Confessions de 9h00 à 11h30. 

 

 23h00 : veillée de Noël et confessions. 
 

 00h00 : Messe solennelle de la nuit. 
 

 1h30 : Messe de l’Aurore. 
 
 

Vendredi 25 décembre : 
 

 8h30 : Messe de l’Aurore. 
 

 10h00 : Messe solennelle du Jour de Noël. 
 

 Pas de Messe à 19h30 à Padre Pio ! 
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CARNET DE FAMILLE 
 
Naissances 

 Maëlys, le 6 décembre, 1er enfant au foyer de Monsieur et Madame 
Tanguy Josseaume. 

 Alban, le 7 décembre, 1er enfant au foyer du Capitaine et Madame 
François Launay. 

 
Baptême 
Est devenu enfant de Dieu : 

 Louis-Médéric de Closmadeuc, le 14 novembre, en la collégiale Saint-
Just. 

 
Sont entrés dans l’éternité 

 Sœur Claire de la Vierge ocd  (carmélite de Besançon), née Claire 
Simonet, à l’âge de 92 ans et 66 ans de vie religieuse, le 11 novembre, 
munie des sacrements de l’Eglise. Sœur de sœur Marie-Louise. 

 Sœur Marie-Ange de l’Eucharistie, religieuse victime du Sacré-Cœur de 
Jésus de Marseille, née Marie-Françoise Chiron, à l’âge de 76 ans et 50 
ans de vie religieuse, le 17 novembre, munie des sacrements de 
l’Eglise. 

 Monsieur Jean Beregi, dans sa 81ème année, le 22 novembre, muni des 
sacrements de l’Eglise. Père de Madame Stéphane Guilleminet. 

 Monsieur Michel Planes, dans sa 87ème année, le 27 novembre, muni 
des sacrements de l’Eglise. L’un de nos plus ancien et fidèle paroissien. 

 Madame van Gaver, le 16 décembre, munie des sacrements de l’Eglise. 
Mère de Monsieur Géraud van Gaver. 
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ANNONCES REGULIERES 
 

 
 
Catéchismes 
 

 Pour enfants : de 4 ans à 11 ans, les mercredis hors vacances scolaires, 
à la Maison Padre Pio, de 10h30 à 11h30. Participation annuelle de 15 € 
demandée par enfant.  
 

 Pour les collégiens : de 12 à 15 ans, un vendredi tous les 15 jours, hors 
vacances scolaires, de 18h15 à 19h15, à la Maison Padre Pio. 
Prochains cours les vendredis 15 et 29 janvier. 

 

 Pour les lycéens : de 15 à 18 ans, un mercredi tous les 15 jours, hors 
vacances scolaires, de 19h15 à 20h15, à la Maison Padre Pio. 
Prochains cours les mercredis 6 et 20 janvier. 

 

 Pour adultes : un mardi par mois, à 20h30, à la Maison Padre Pio. 
Thème de l’année : « L’Homme face à la modernité ».  
Un tract (de couleur rose) est disponible sur les tables de presse, pour 
vous informer des dates et sujets de l’année. 

o le mardi 19 janvier : L’Homme face à la pornographie. 
o le mardi 9 février : L’Homme face aux nouvelles technologies. 

 
 
Premier vendredi du mois 
Le vendredi 1er janvier, comme tous les premiers vendredis du mois, Messe à 
19h00, suivie de l’adoration Eucharistique jusqu’à 22h30, en la chapelle de 
la Maison Padre Pio. Confessions de 20h00 à 21h00. 
 

 
Enfants de chœur 
Répétition pour le groupe Saint-Jean Berchmans, le samedi 16 janvier, de 
10h30 à 12h00, à la collégiale Saint-Just.  
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ANNONCES PONCTUELLES 
 
Horaires pour les vacances scolaires. 
Du lundi 21 décembre au samedi 2 janvier, pas de Messe en semaine à 9h00 à la Maison 
Padre Pio. Les autres horaires restent inchangés. 
 
Jeudi  31 décembre 
Adoration du Très-Saint-Sacrement 
Pour le passage à la nouvelle année civile, à la Maison Padre Pio, adoration du 
Saint-Sacrement de 23h00 à 00h00, conclue par le chant du Te Deum.  

 

ANNONCES DIVERSES 
 
Archives de la Maison Padre Pio 
Nous remercions les personnes qui nous ont permis de reconstituer presque 
intégralement la collection complète des anciens bulletins de la Fraternité 
Saint-Pierre à Lyon depuis 1988.  
Cependant, il nous manque encore les numéros : 4, 35, 50, 55, 80 et 108. Si 
vous possédez ces bulletins, merci de bien vouloir contacter l’Abbé Brice 
Meissonnier. 
 
 
Jours de repos hebdomadaire des prêtres 
Veuillez noter le jour de repos hebdomadaire des prêtres de la Maison Padre 
Pio et ne pas les déranger sauf extrême urgence ces jours-là. 
 

Le lundi : Messieurs les abbés Meissonnier et de Giacomoni. 
Le mardi : Messieurs les abbés Lebel et Paris. 
 
 
Changement d’adresse mail  
Veuillez noter le nouveau courriel de Monsieur l’Abbé 
Meissonnier : abflorimond@gmail.com 
 
 

mailto:abhilarion@gmail.com
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Cartes de vœux 
De très jolies cartes de vœux, spécialement éditées pour la Fraternité Saint-
Pierre à Lyon, sont en vente à la procure du Docteur Canet à Saint-Just. L’un 
des deux modèles de cette année représente l’Adoration des Mages de Bon 
Boullogne, tableau qui se trouve dans le chœur de Saint-Just. 
Les bénéfices de ces ventes serviront à l’embellissement de la 
collégiale.  
Un paquet contenant 5 cartes de vœux plus ses enveloppes est au prix de 7 €. 
 
 
 

DATES A RETENIR 
 
 

- Dimanche 22 mai : communions solennelles.  
- Dimanche 29 mai : premières communions et 

procession de la Fête-Dieu.  
- Samedi 18 juin : ordinations sacerdotales des prêtres 

français de la Fraternité Saint-Pierre ; le lieu reste encore 
à préciser. 

- Samedi 25 juin : Kermesse paroissiale 
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INTENTIONS DE MESSES  
 
 

Lorsque vous demandez une intention de Messe, prière de libeller le 
chèque au nom du prêtre qui célébrera la Messe. Ceci afin d’éviter de lourdes 
écritures de comptabilité. Merci d’avance.  
 
 
 
 

 
 
  

Je prie Monsieur l’abbé : …………………………………….…… 
 
de célébrer ......... messe(s) aux intentions suivantes :  
 

- ……………………………………………………………. 

- ……………………………………………………………. 

- ……………………………………………………………. 

 
Honoraires :  
- pour une messe : 17 € ;  
- pour une neuvaine (neuf messes) : 170 € ;  
- un trentain grégorien : 565 € (du nom du pape saint Grégoire qui 

obtint la délivrance de l’âme d’un moine au purgatoire par 30 jours 
consécutifs de messes) 

 
Je joins un chèque à l’ordre du prêtre par lequel je souhaite faire célébrer ces messes 
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Nous avons besoin de vous ! 
 

CAMPAGNE DE DONS DE L’AVENT 
 
 

Bien chers fidèles, 
 

Vous le savez, vos prêtres ne font pas payer leur apostolat : ils sont 
entièrement à votre service. Voilà pourquoi l’Eglise commande aux fidèles de 
subvenir aux besoins du Culte Divin et de ses ministres. Cette offrande n’est 
donc pas une aumône facultative mais un devoir de religion qui oblige chacun 
en conscience. 
 

C’est près de 6 200 € que nous devons trouver tous les mois pour 
subvenir :  

- aux charges fixes de notre apostolat : traitements, indemnités, 
charges sociales pour quatre prêtres, impôts, contrats de sécurité de la 
Maison Padre Pio.  

- aux dépenses courantes : eau, gaz, électricité, téléphone, dépenses du 
culte, etc. 

 
Vous le savez : nous ne recevons aucune aide ni de l’état, ni du diocèse, 

ni de la Fraternité Saint-Pierre. Nous ne pouvons donc compter que sur 
les quêtes [1] et sur vos dons. 
  

Pour les quêtes, chaque fidèle donne en moyenne 1,10 €/Messe. 
Essayons de tendre vers les 2,00 € : cela vous appauvrirait peu et nous aiderait 
grandement. 
  

Pour les dons ponctuels ou par virement régulier, vous pouvez 
bénéficier avantageusement de la fiscalité : vous pensez donner 100 €, donnez 
300 €, et déduisez 200 € de vos impôts ! 

Chaque année, vous recevrez un reçu fiscal [2] pour toute somme versée à 
la Fraternité Saint-Pierre à Lyon. 
  

Si vous êtes assujetti à l’ISF, vous pouvez aussi nous aider [3].  
 

imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftn1
imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftn2
imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftn3
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Vous pouvez encore bénéficier de la fiscalité des entreprises : déduisez 
60% du montant du don dans la limite de 5 ‰ (5 pour mille) du chiffre 
d’affaires annuel hors taxe. 
  
 

Le produit des dons et des quêtes nous a permis d’équilibrer cette année 
notre budget. 

Grâce à vous encore, la Collégiale Saint-Just a pu retrouver une partie de 
sa beauté : ornement des autels, tentures, tapis, nettoyages divers,... 
  
 

Mais beaucoup reste à faire : sonorisation, chauffage, accord et relevage 
de l’orgue, restauration des tabernacles, rétablissement de la barrière de 
communion à sa place d’origine, etc. 
  

Sans vous aucun des investissements nécessaires ne sera possible ! 
  
 

Conscients de vos sacrifices et reconnaissants pour votre soutien, 
nous vous assurons de notre prière et de notre dévouement quotidiens. 
Merci ! 
  

Vos prêtres  
 
 

 
[1] Les quêtes rapportent en moyenne 390 € pour les trois messes du 
dimanche. Depuis notre arrivée à Saint-Just, comme toutes les paroisses du 
diocèse, nous devons reverser, de façon totale ou partielle, une dizaine de 
quête par an.   
 
[2] Vous pouvez bénéficier d’une déduction d’impôts de 66% du montant de 
vos dons dans la limite de 20% de votre revenu imposable. 
 
[3] Contactez pour cela l’abbé Meissonnier. 

  

imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftnref1
imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftnref2
imap://gilles6%40gmail%2Ecom@imap.googlemail.com:993/fetch%3EUID%3E/Fssp/abbe%20meisonnier%3E742#_ftnref3
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Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre 
Maison saint Padre Pio 

1, chemin de petite Champagne 
69340 Francheville 

Tél : 04 72 16 96 05 - Fax : 04 72 16 11 69 
www.communicantes.fr 

 

Abbé Brice Meissonnier - Supérieur 
Tél : 04 72 16 11 61 Mobile : 06 60 42 21 79 Courriel : abflorimond@gmail.com 
 

Abbé Jérôme Lebel 
Tél : 04 72 16 11 62 Mobile : 06 16 94 54 14  Courriel : lebelabbe@aol.com 
 

Abbé Benoît de Giacomoni 
Tél : 04 72 16 11 63 Mobile : 06 62 28 81 92 Courriel : abdgsp@hotmail.fr 
 

Abbé Thibault Paris 
Tél : 04 72 16 11 65 Mobile : 07 61 09 44 76 Courriel : abbeparis@gmail.com 
 

 
 

HORAIRES DES MESSES A LYON 
 

Dimanches et jours de précepte 
 
 

Confessions pendant la Messe de 8h30, et de 9h30 jusqu’au sermon de la Grand’Messe 
 

08h30 :  Messe basse en la Collégiale Saint-Just 
    41 rue des Farges, 69005 Lyon. 

10h00 :  Grand’Messe en la Collégiale Saint-Just 
 

19h30 :  Messe basse à la Maison Padre Pio 
Confessions pendant la Messe 

 
En semaine  

 

à la Maison Padre Pio 
 

9h00 et 18h30 : du lundi au vendredi (confessions de 18h00 à 18h25) 
11h00 :  le samedi (confessions de 10h30 à 10h55) 

 
OFFRANDES DE MESSES 

Messe : 17€, Neuvaine : 170€, Trentain grégorien : 565€ 

mailto:th_paris@hotmail.com

